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223

les critiques de l’escalier



l’issue de la guerre étaient connexes et ne pouvaient se résoudre que selon des rapports de correspondances internationales, après délibérations. L’Allemagne avait trop pris pour n’être pas condamnée à rendre. Et comment refuser le droit
d’annexion à l’un, si l’on a commencé par l’affirmer en faveur de l’autre ?

Confiant dans la grandeur de l’entreprise que
nous avions la témérité d’engager pour obtenir
une paix durable en mettant la force au service
du droit, nous poursuivîmes notre tâche parmi les
criailleries de ceux qui avaient manqué l’occasion de vaincre, et ne nous le pardonnaient pas.
On conviendra peut-être que ce qui nous fait faute
aujourd’hui, c’est tout autre chose que la Rhénanie, puisque nous la tenons encore et que les difficultés ne nous manquent pas. Pour le maréchal Foch, il vivait dans l’amertume de sa déconvenue,
comme son « Mémorial » en fait foi. Il me semble
qu’ayant reçu la charge de gagner la guerre et
l’ayant gagnée, la gloire en aurait pu suffire à sa
légitime ambition, sans qu’il lui incombât d’autre
mission, dans la rénovation pacifique de l’Europe,
que de donner son avis sur des dispositions de
frontières, le cas échéant. J’ai déjà dit qu’il ne
s’est jamais plaint que j’aie tenté de lui imposer
mes vues sur une décision d’ordre militaire. D’où
lui serait venu son droit d’imposer au gouvernement français, seul qualifié pour traiter avec les
gouvernements étrangers, des décisions de politique générale pour lesquelles jamais homme
d’ailleurs ne fut moins désigné ?

Tout bien considéré, le thème du soldat sur la
Rhénanie était de l’inspiration naturelle des gouvernements d’autocratie militaire, et personne ne
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